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    Le bâtiment fut construit en 1769 selon le plan traditionnel rectangulaire, toit 
à deux pans, à moins que des transformations ultérieures, avec agrandissement 
n’aient supprimé les pans « pignons ».  
    Dans tous les cas les modifications effectuées à ce chalet furent nombreuses et 
ne laissent plus guère aujourd’hui deviner sa version primitive.  
    Sur la photo ci-dessus, une classique de nos cartes postales, la grande 
cheminée est toujours en place. Le pré de fauche est à droite. Tandis que l’on 
peut voir la sagne de la Thomassette, « marais bombé », à l’extrême droite. Il y a 
là tout un monde dont l’histoire un peu détaillée mériterait d’être faite, et surtout 
celle du chalet avec la liste de tous ses propriétaires successifs. Vaste travail que 
nous ne pourrons pas proposer ici. 
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      Auguste Piguet lui-même ne donne que peu de renseignements sur cette 
montagne. Juste dit-il à propos de la Fontaine-du-Plasnoz ou Thomassette, que 
cette ancienne propriété des Daubonne, relevait des Thomasset d’Agiez au 
moment du recensement de 17851. Il est de toute évidence que les mêmes 
propriétaires possédaient la montagne sus-jacente.  
 

 
 
 
    La voici, la fière équipe de la Thomassette. En 1927. Le creux de feu est à 
gauche, avec le traditionnel entourage de métal. La potence de bois a été 
remplacée par une potence moderne en fer. La grosseur de la chaudière permet 
de constater qu’il s’agit ici d’un troupeau d’importance avec une production 
laitière en conséquence. La presse à fromage est à droite, avec son système 
particulier fait d’un lourd contre-poids situés sous l’enrochoir.  
    Ici le boulot ne doit pas manquer !  
 

                                                 
1 Auguste Piguet, la commune du Chenit au XVIIIe siècle, p. 26 
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C’était le 13 novembre 2011, avec un devant de chalet particulièrement embourbé. 
 

 
 

Deux volets avec encadrement original en bois. 
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Bienvenue à cette bonne vieille Thomassette. C’est derrière cette porte que les bergers fromageaient ce 10 août 
1927. Combien de fois n’a-t-on pas passé sur ce seuil ! 
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                                                                  Transcription de Jean-Luc Aubert de Genève, avec nos remerciements. 
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